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Aujourd’hui, l’œcuménisme

Fruits d’une coopération et témoignage

À la suite des événements tragiques de l'an-
née 2015, le maire de notre localité a souhaité 
connaître la position des représentants des 
différentes religions présentes sur sa ville. A 
la suite de cette entrevue a été créée en 2016 
l'association Croyants ensemble ayant pour 
objet de développer le dialogue interreligieux 
en Sénonais et de prôner le vivre ensemble. 

Dialogue, vivre et ensemble, 
trois mots lourds de signification, de volonté, 
d’engagement. Vivre ne se réduit pas 
seulement à un phénomène biologique, sans 
entrer dans un débat philosophique, c’est 
exister, donc être présent au monde, faire 
des choix. L’autre ne doit jamais être exclu de 
mon existence, sinon je me mets en danger, 
je m’expose à moi-même, à mes faiblesses, 
à ma pauvreté d’esprit. Certes ma foi me 
dicte d’aimer l’autre comme moi-même, mais 
ne dit-on pas que l’enfer c’est les autres et 
que l’homme est un loup pour l’homme ?  
On pourrait remplacer l’expression Vivre-
ensemble par Vivre-solidaire. Une telle 
démarche nous fait nous engager sur 
un chemin de dialogue, d’ouverture à 
l’autre pour une meilleure connaissance 
et reconnaissance de la foi de chacun 
dans le respect mutuel. Vouloir utiliser le 
dialogue comme instrument dans un combat 
idéologique, l’expérience montre que c’est 

une tâche bien noble, 
mais difficile, car il 
s’agit de parvenir à 
faire coexister une 
multiplicité de libertés. 
Les différences de 
cultures et certaines 
traditions parfois nous 
opposent, peut-être 
nous bloquent, tandis 
que d’autres nous 
rassemblent autour 
d’une même table ou 

sur un chemin de randonnée. Confrontés 
aux événements de ces derniers temps, on 
mesure que le chemin sera long avec un risque 
de découragement. Pourtant, les moyens 
de communication modernes rendent 
facile l’attention à ce que l’autre vit :  
découvrir ses traditions, lui témoigner son 
soutien par un message à l’occasion d’une 
fête ou d’un événement douloureux. Sachons 
rester dans la brise légère en développant 
d’abord les relations interpersonnelles, en 
créant des amitiés pérennes. L’objectif 
n’est-il pas la transmission d’un style 
de vie centré sur la paix, l’harmonie, par 
le partage de valeurs consensuelles ? 
L’important est qu’il y ait des valeurs. La 
valeur ne vaut pas par ce qu’elle valorise, 
mais en tant qu’elle fait lien et évite que 
chacun ne se replie sur son appartenance 
communautaire. Nous sommes invités à 
rechercher et puiser dans la communion 
à un même Dieu, Créateur du ciel et de la 
terre, dénominateur commun, les ressources 
nécessaires pour une fraternité réussie basée 
sur des valeurs spirituelles.
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